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Il'yade cela bien longtemps, et '
nous avons vu depuis, sang compter -
d’antres malheurs, les chevaux de

Pétranger s ‘abreuver par deux fois
aux rives de la Seine et du fleuve de

Loire; et cependant rien n’égale la '

“ pitié ” qui, en ce temps—ld, < astoit
au royaulme de France. 7

On pouvait compter au Juste, cent
annéesique la branche des Valois était
montée sur le tréne, et, des lois,
Anglais, Francais et Bourgtmgnons ge

- rnalent les uns contre les autres,

parce qu'il avait plu i Edouard 1II,

. roi d’Ancleterre et petlt-ﬁls :de Phi-

lippe-le-Bel parsa'maére, de revendi-
quer la couronne de France, an mépns
de la 101 sahque ‘



